
R eLation de la Nouu. Frane, '
les plus aduifez n'en pouuoient douter,
comme ayans cognoiffance- de l'affe-
&ion du Roy enuers fes nouuelles Ter.
res, qui fe vont rendre l'vn des be»ux
fleurons de fa Couronne. N'ignorans
pas d'aillcurs que Monfeigneur le Car-
dinaleftant le Chef de cette honnora.
ble Compagnie, l'appuy des familles
qui paffent en ces contrées, le Pere de
cette nouuelle Patrie, & leGenie puif.
fant , qui doit faire reüflir fouz la fa-
ueur & Fauthorité de fa Majeftk, les
deffeins, que Dieu a de la conuerfion
de ce nouueau monde, ne manqueroit
pas de faire cognoire , quellç place
tient en fon cSur cette fain&e entre-
prife. Vne autre apprehenfion nous re-
noit entre la crainte & l'efpoir, fur le
changement de Gouuerneur. Monfieur
de Champlain nous ayant quitté en la
derniere année de, fon Gouuernement
pour s'en aller au Ciel, nous eftions en
fufpeos, quel zele auroit foù fuceeffeur
pour cette Eglife naiffane. Mais ks
Nauires paroiffans toutes ces craintes
fe font 4ifdipées; le nombre dtes-vif.
feaux nous a fait cognoiftre que les af-
faires4c la Nounelle France ticnnen


